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			 Environs de Mexico

		

		
			Dans ce chapitre 

			Tepotzotlán

			Tula

			Teotihuacán

			Puebla

			Cholula

			Tlaxcala

			Tepoztlán

			Cuernavaca

			Taxco

			Toluca

		

		
			Le top des restaurants

			 Las Ranas (voir ici)

			 La Sibarita (voir ici)

			 El Mural de los Poblanos (voir ici)

			 La Hostería del Convento de Tepotzotlán (voir ici)

			 El Ciruelo (voir ici)

			Le top des hébergements

			 Hotel Los Arcos (voir ici)

			 Hotel San Sebastian (voir ici)

			 Hotel Hacienda de Cortés (voir ici)

			 Posada del Tepozteco (voir ici)

		

		
			Pourquoi y aller

			S’échapper de la gigantesque mégalopole de Mexico peut sembler un défi. Pourtant, même si vous ne passez qu’une semaine dans la capitale, ne manquez pas les remarquables sites préhispaniques, les pueblos mágicos (villages magiques) et les splendides paysages montagneux alentour.

			Si les visiteurs prévoient une journée d’excursion à Teotihuacán, la “Cité où les dieux sont nés”, la région a bien plus à offrir – des fascinantes villes coloniales de Taxco, Puebla et Cuernavaca, aux petites cités insolites de Valle de Bravo et Tepoztlán. Découvrez les pueblitos (petits villages) tels Cuetzalan et Real del Monte, les géants volcaniques que sont le Popocatépetl et l’Iztaccíhuatl, et les sites archéologiques de Xochicalco (et sa pyramide du Serpent à plumes) et de Cantona (plus grand centre urbain de Méso-Amérique), tous deux impressionnants et peu connus.

		

		
			Quand partir
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			Mai-octobre Saison des pluies. L’après-midi, les averses assainissent l’air et font pousser les champignons en forêt.

			Septembre Avant la fête de l’Indépendance, on se régale de chiles en nogada, une spécialité saisonnière.

			Novembre-avril Les mois les plus secs sont souvent plus frais – parfaits pour visiter les villes et faire une randonnée.



		

 

		
			 À ne pas manquer

			1 Le petit zócalo de Cuetzalan (voir ici), où prendre un verre au coucher du soleil en admirant la Sierra Madre orientale au loin

			2 Les spectaculaires pyramides de Teotihuacán (voir ici), l’un des plus fameux sites précolombiens du pays, et la découverte de sites moins connus à Xochicalco (voir ici) et Cantona (voir ici)

			3 Les rues pavées et pentues de Taxco (voir ici), et ses fameuses boutiques d’orfèvrerie

			4 Une expérience spirituelle sur les hauteurs de Tepoztlán (voir ici), avec sa pyramide perchée dédiée au dieu aztèque du pulque

			5 Le village de Mineral del Chico (voir ici), enveloppé dans les brumes d’altitude

			6 Les incroyables églises historiques de Puebla (voir ici) et leurs céramiques de Talavera

			7 L’ascension de l’un des hauts pics volcaniques du Mexique, comme La Malinche (voir ici), volcan endormi, au panorama superbe

			8 Une escapade à Cuernavaca (voir ici), pour vivre un printemps éternel en compagnie des artistes et de la haute société de Mexico 
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			 Histoire

			Carrefour économique et culturel, la région autour de Mexico a accueilli une succession de civilisations majeures (dont celles de Teotihuacán, des Toltèques et des Aztèques). À la fin du XVe siècle, les Aztèques dominaient tous les États du centre du Mexique sauf un. Nombre de sites archéologiques et de musées conservent des vestiges de l’histoire précolombienne, tel le Museo Amparo, à Puebla, qui offre un bel aperçu de l’histoire et des cultures de la région.

			Après la Conquête, les Espagnols transformèrent le centre du Mexique, installant des ateliers de céramique à Puebla, exploitant des mines à Taxco et à Pachuca et des haciendas cultivant le blé, la canne à sucre ou élevant du bétail dans toute la région. L’Église catholique en fit une base pour ses activités missionnaires, et laissa d’imposantes églises et des monastères fortifiés. La plupart des villes ont conservé leur place centrale, entourée d’édifices coloniaux.

			8	Depuis/vers les environs de Mexico

			Un excellent réseau de bus, souvent de 1re classe, relie les villes et la plupart des villages entre eux, ainsi que la capitale. Même les petites localités disposent de services quotidiens confortables vers Mexico et le plus proche carrefour de transports. Bien que des aéroports desservent également Puebla, Toluca, Cuernavaca et Pachuca, il est souvent moins cher et plus facile de prendre un vol pour Mexico, puis une correspondance là-bas. Des bus directs relient même l’aéroport à ces destinations. Hormis pour les sites méconnus, le bus reste le moyen de transport le plus pratique et le plus abordable. Le banditisme de grand chemin est rare sur les itinéraires majeurs, mais préférez voyager de jour vers les petites villes et bourgades.

			NORD DE MEXICO

			Première destination touristique au nord de Mexico, Teotihuacán fut jadis la plus grande métropole du continent américain et reste l’un des plus spectaculaires sites précolombiens du pays. Plus au nord, ne manquez pas les statues en pierre de Tula.

			Bien moins fréquentés et tout aussi impressionnants, le Parque Nacional El Chico et le village minier de Mineral del Chico sont parfaits pour échapper à l’agitation de la grande ville. Paysages éblouissants, grands espaces et habitants accueillants sont au rendez-vous.

			Pachuca, capitale en pleine expansion du dynamique État de Hidalgo, se distingue par ses maisons aux couleurs vives, son beau centre colonial et sa cuisine (en particulier son choix de chaussons à la viande). De Pachuca, des routes bien goudronnées serpentent vers l’est et le nord jusqu’à la côte du Golfe, traversant une campagne superbe, à l’image des confins de la Sierra Madre orientale et de la plaine côtière.


					

	
		
			À SAVOIR
		

	



						LES VILLAGES “MAGIQUES”

						Dans ce chapitre, certaines localités portent le nom de pueblos mágicos. Elles font partie d’un programme lancé par Sectur, l’office mexicain du tourisme, pour promouvoir des villes mexicaines qui, par leur symbolisme, leurs légendes, leur histoire ou leur culture offrent une “expérience magique” au visiteur. En 2018, il y avait quelque 111 “villages magiques”. Plus d’informations sur le site www.pueblosmexico.com.mx.

					


				Tepotzotlán

			%55  /  38 120 HABITANTS  /  ALTITUDE : 2 300 M

			Ce pueblo mágico se visite facilement à la journée depuis Mexico ; il semble à mille lieues de l’agitation de la capitale, bien que l’urbanisation se rapproche chaque année de son centre colonial. L’agréable petit zócalo, le marché et l’église, avec son remarquable musée, font tout l’intérêt d’une courte visite à Tepotzotlán.

			1	À voir

			Museo Nacional del Virreinato	MUSÉE

			(Musée national de la Vice-Royauté ; %55-5876-0245 ;  ; Plaza Virreinal ; 49 $M, gratuit dim ; h9h-18h mar-dim). Ce magnifique musée comprend l’Iglesia de San Francisco Javier, une église jésuite (XVIIe) restaurée, et un monastère adjacent qui furent tout à la fois un lieu de culte et d’étude pour évangéliser les enfants des chefs indiens de la région à partir de la fin du XVIe siècle. La plupart des très belles pièces exposées – calices en argent, tableaux en bois incrusté, porcelaines, meubles, peintures et statuaire  religieuses – proviennent de l’importante collection de la cathédrale de Mexico. C’est l’une des plus belles collections d’art liturgique colonial d’Amérique latine.

			Fondé en tant que collège de langues indigènes par la Compagnie de Jésus, cet ensemble monastique date de 1606. Divers ajouts au cours des 150 années suivantes en font une vitrine de l’évolution des styles architecturaux de la Nouvelle-Espagne.

			Le retable churrigueresque du maître-autel de la Capilla Doméstica semble miroiter à l’infini. La façade est un fantastique cortège de statues de saints, d’anges, de plantes et de personnages, tandis que les murs intérieurs et la Camarín del Virgen, qui jouxte l’autel, sont recouverts de dorures exubérantes.

			z	Fêtes et festivals

			Pastorelas	FÊTE RELIGIEUSE

			(Scènes de la Nativité). Les pastorelas de Tepotzotlán sont jouées dans l’ancien monastère les semaines précédant Noël. Les billets, qui incluent le repas de Noël et une piñata, peuvent s’acheter à La Hostería del Convento de Tepotzotlán après le 1er novembre ou via Ticketmaster.

			4	Où se loger

			Hotel Posada San José	HÔTEL $

			(%55-5876-0835 ; Plaza Virreinal 13 ; ch à partir de 450 $M ; W). Cet hôtel central et bon marché occupe un bel édifice de l’ère coloniale du côté sud du zócalo. Il y a 12 petites chambres ; celles qui sont proches de la pompe à eau ou qui donnent sur la place sont économiques, mais bruyantes.

			Hotel Posada del Virrey	HÔTEL $

			(%55-5876-1864 ; Av Insurgentes 13 ; ch avec/sans Jacuzzi 600/400 $M ; pW). À courte distance du zócalo, cette posada (auberge) moderne, de style motel, est très fréquentée le week-end. Un peu sombres, les chambres (avec TV) sont propres et calmes.

			5	Où se restaurer et prendre un verre

			Mieux vaut éviter les restaurants pour touristes du zócalo, qui proposent une cuisine médiocre et chère. Préférez les stands de restauration du marché, derrière le Palacio Municipal, qui servent un riche pozole (potée épicée), des gorditas (ronds de pâte à tortilla frits et fourrés) et des jus de fruits frais toute la journée.

			Mesón Vegetariano Atzin	VÉGÉTARIEN $

			(%55-5876-232 ; Plaza Tepotzotlán, Local A ; comida corrida 60 $M ; h12h-18h ; v). Ambiance paisible et tons clairs dans le patio de ce restaurant végétarien tenu par une professeure de yoga. Au menu le jour de notre passage : salade, soupe de maïs, jus de goyave et yaourt maison aux graines de tournesol. De savoureux plats imitent des spécialités de poisson ou de viande, par exemple le “poisson” style Veracruz (des champignons en fait) ou la milanesa (escalope panée) de gluten.

			o La Hostería del Convento de Tepotzotlán	MEXICAIN $$

			(%55-5876-0243 ; www.hosteriadelconvento.mx ; Plaza Virreinal 1 ; plats 125-180 $M ; h10h-17h). Dans la cour plantée de bougainvillées du monastère, La Hostería sert à une clientèle bien mise des plats traditionnels pour le brunch et le déjeuner : chiles tolucos (spécialité de Tepotzotlán à base de piments poblanos farcis au chorizo et au fromage) et cecina adobada (porc mariné dans le piment à la mode de Oaxaca).

			Los Molcajetes	PUB

			(Los Molca ; Pensador Mexicano s/n ; h18h-tard mar-dim). Murs jaunes et joyeux fatras de peintures : le Los Molca, comme on l’appelle ici, est un établissement sans prétention parfait pour commencer la soirée avec une cucaracha (“cafard”), fameux shot associant tequila et Kahlua. Beaucoup de monde le week-end, quand étudiants et couples se mettent parfois à danser au son de la pop et de tubes mexicains.

			8	Depuis/vers Tepotzotlán

			Tepotzotlán (à ne pas confondre avec Tepoztlán, au sud de Mexico) se situe sur l’axe routier Mexico-Querétaro, à environ 40 km de Mexico.

			Depuis la gare routière Terminal Poniente (Observatorio) de Mexico, des bus Primera Plus (98 $M, 1 heure 30, 1/heure) permettent de rejoindre aisément le centre même de Tepotzotlán. Les bus retournant à Mexico repartent de la même gare.

			Du Terminal Norte de Mexico, des bus 2e classe Autotransportes Valle del Mezquital (AVM) à destination de Tula s’arrêtent à la gare routière de Tepotzotlán toutes les 20 minutes (41 $M, 40 min). Des bus 1re classe (directo) passent toutes les 40 minutes. Les bus Pegasso (www.pegasso.mx) suivent un itinéraire semblable (40 min, 1/heure). De la gare routière, prenez un combi (7,50 $M) ou un taxi (35 $M) pour rejoindre le zócalo (Plaza Virreinal).

			 	Tula

			%773  /  29 560 HABITANTS  /  ALTITUDE : 2 060 M

			Cité majeure de l’ancienne culture toltèque du centre du Mexique, Tula est connue pour ses imposantes statues de guerriers en pierre, hautes de 4,50 m. Moins spectaculaire que Teotihuacán, Tula reste une ville fascinante et mérite une excursion d’une journée ou deux si l’histoire de l’ancien Mexique vous intéresse.

			Le zócalo et la Calle Quetzalcóatl, une rue piétonne qui s’étend du nord du zócalo jusqu’à une passerelle sur la rivière Tula, sont les endroits les plus agréables à explorer.

			Histoire

			Tollan (probablement Tula) fut une cité assez importante entre 900 et 1150, avec une population de quelque 35 000 âmes à son apogée. Selon les chroniques aztèques, un roi nommé Topiltzin, qui avait la peau claire, une barbe noire et de longs cheveux, fonda une capitale toltèque au Xe siècle, qui pourrait être Tula.

			Bâtisseurs d’empire, les Toltèques impressionnaient les Aztèques, qui les considéraient comme des ancêtres royaux. Topiltzin aurait été un prêtre-roi, qui observait le culte pacifique de Quetzalcóatl, le dieu serpent à plumes (les Toltèques ne sacrifiaient que des animaux). Cependant, Tollan comptait aussi des adeptes de Tezcatlipoca (Miroir fumant), dieu des Guerriers, de la Sorcellerie, de la Vie et de la Mort, qui exigeait des sacrifices humains. Selon la légende, Tezcatlipoca prit différentes formes pour provoquer Topiltzin. Sous l’apparence d’un vendeur de piments nu, il suscita la convoitise de la fille du roi, qu’il finit par épouser. En tant que vieil homme, il fit boire jusqu’à l’ivresse le souverain habituellement sobre.

			Humilié, Topiltzin partit pour la côte du Golfe, d’où il navigua vers l’est sur un radeau de serpents, jurant de revenir pour récupérer son trône. C’est ce mythe qui causa la méprise de l’empereur aztèque Moctezuma lors de l’arrivée de Hernán Cortés sur la côte du Golfe en 1519.

			À l’apogée de Tula, les paysans cultivaient le cacao sur les terres fertiles et les artisans étaient renommés pour le travail de l’obsidienne (roche volcanique). Mise à sac en 1170, envahie par des tribus voisines, la ville entama une période de déclin avant d’être détruite par les Aztèques.

			1	À voir

			oZona Arqueológica	SITE ARCHÉOLOGIQUE

			(%773-100-36-54 ; www.centrohidalgo.inah.gob.mx ; Carretera Tula-Iturbe Km 2 ; 65 $M, caméra 65 $M ; h9h-17h). Les vestiges du principal site cérémoniel se dressent sur une colline, à 2 km au nord du centre de Tula. En haut de la principale pyramide, on se retrouve quasiment face à face avec les fameux atlantes, ces statues de guerriers célestes toltèques de près de 5 m de haut, tout en bénéficiant d’une vue imprenable sur la campagne (et la zone industrielle non loin). Des panneaux explicatifs en espagnol, en anglais et en nahuatl jalonnent le site (presque sans ombre). L’accès aux 2 musées sur place est inclus dans le prix du billet. Le week-end, des stands de souvenirs s’installent près du musée principal et de l’entrée.

			Le musée du site, qui présente des céramiques, des objets en métal, des bijoux et de grandes sculptures, se situe près de l’entrée, au nord de la zona en venant du centre-ville par la Calle Tollan. À l’extérieur du musée s’étend un petit jardin de cactus (étiquetage en espagnol). 

			En venant du musée, la première grande structure est le Juego de Pelota n°1 (jeu de balle n°1). D’après les archéologues, ses murs étaient décorés de panneaux sculptés, qui furent retirés sous le règne aztèque.

			Au sommet de la Pirámide B, aussi appelée temple de Quetzalcóatl ou Tlahuizcalpantecuhtli (Étoile du Matin), on peut voir de près les impressionnants vestiges de 3 colonnes qui représentaient jadis des serpents à plumes, avec la tête sur le sol et la queue tendue vers le ciel. Les 4 atlantes en basalte et les 4 piliers à l’arrière soutenaient le toit du temple. Portant des coiffes, des pectoraux en forme de papillon et des pagnes maintenus par des disques solaires, les guerriers tenaient une lance dans la main droite, un couteau et de l’encens dans la gauche. L’atlante de gauche est une copie de l’original, conservé au Museo Nacional de Antropología de Mexico. Les piliers derrière les atlantes s’ornent de têtes de crocodiles (symbole de la Terre), de guerriers, de symboles des ordres guerriers, d’armes et de la tête de Quetzalcóatl. 

			Le mur nord de la pyramide conserve certaines des sculptures qui entouraient l’édifice. Elles figurent les symboles des ordres guerriers : jaguars, coyotes, aigles dévorant des cœurs, et ce qui pourrait être une tête humaine dans la gueule de Quetzalcóatl.

			 Le Gran Vestíbulo (Grand Vestibule), aujourd’hui sans toit, longe la pyramide, face à la place. Le banc de pierre sculpté de guerriers, où s’asseyaient peut-être les prêtres et les nobles lors des cérémonies, courait à l’origine sur toute la longueur du vestibule. Au nord de la Pirámide B, le Coatepantli (mur du Serpent), long de 40 m et haut de 2,25 m, est sculpté de motifs géométriques et d’une rangée de serpents dévorant des squelettes humains. Il comporte des traces des couleurs vives qui couvraient la plupart des monuments.

			Le Palacio Quemado (Palais incendié), juste à l’ouest de la Pirámide B, se compose d’une série de salles et de cours ornées de bancs et de reliefs, dont l’un décrit une procession de nobles. Il servait probablement pour des réunions ou des cérémonies.

			De l’autre côté de la place, un chemin conduit à la Sala de Orientación Guadalupe Mastache, un petit musée qui porte le nom de l’une des premières archéologues à avoir fouillé le site, Alba Guadalupe Mastache (1942-2004). Il renferme de grands objets découverts sur place, dont de gigantesques pieds de cariatides, ainsi qu’une représentation du site originel.

			Catedral de San José	CATHÉDRALE

			(%773-732-00-33 ; angle Zaragoza et Calle 5 de Mayo). Près du zócalo, la cathédrale de Tula, semblable à une forteresse, faisait partie du monastère de San José datant du XVIe siècle. À l’intérieur, les nervures des voûtes sont couvertes d’or.

			4	Où se loger et se restaurer

			Hotel Real Catedral	HÔTEL $$

			(%773-732-08-13 ; realhoteles.com/real_catedral ; Av Zaragoza 106 ; d 700 $M, avec petit-déj 800 $M ; paW). Dans une rue derrière la place, cet hôtel se distingue par quelques petits plus – cafetière, sèche-cheveux et coffre-fort dans les chambres, ainsi qu’une petite salle de sport. Si certaines chambres sont sombres, les suites ont un balcon donnant sur la rue. De jolies photos en noir et blanc de Tula ornent la réception. 

			Hotel Casablanca	HÔTEL D’AFFAIRES $

			(%773-732-11-86 ; casablancatula.com ; Pasaje Hidalgo 11 ; d/tr 450/550 $M ; pW). Un hôtel d’affaires confortable et pratique au cœur de Tula, à l’extrémité d’une ruelle piétonne (repérez le panneau “Milano”). Il dispose de 36 chambres avec TV câblée, salle de bains et un bon réseau Wi-Fi. On accède au parking par l’Avenida Zaragoza, sur l’arrière.

			Hotel Cuellar	HÔTEL D’AFFAIRES $$

			(%773-732-29-20 ; www.hotelcuellar.com ; Calle 5 de Mayo 23 ; s/d/tr avec petit-déj 715/1 005/1 300 $M ; pWs). Piscine, plafonds bas, literie à volants, décoration pastel détonante, palmiers et grand parking : le décor donne davantage l’impression d’être dans un motel de Los Angeles que près du zócalo ! Des lits propres et confortables sont néanmoins un atout.

			Best Western Tula	HÔTEL D’AFFAIRES $$

			(%773-732-45-75 ; www.bestwesterntula.com ; Av Zaragoza s/n ; ch à partir de 970 $M ; paW). Suffisamment petit et accueillant pour couper au caractère impersonnel d’une chaîne hôtelière, ce Best Western aux 18 chambres cosy fait sérieusement concurrence aux autres établissements milieu de gamme à Tula.

			Cocina Económica Las Cazuelas	MEXICAIN $

			(%773-732-28-59 ; Pasaje Hidalgo 129 ; menú del día 50 $M ; h8h-18h ; W). L’excellent menú del día comprend une soupe au choix, un plat – tels les chiles rellenos (piments farcis au fromage) ou la milanesa (escalope panée) – et l’agua (eau parfumée aux fruits frais). Le balcon à l’étage, éloigné de la cuisine, est plus frais que l’étouffante salle principale.

			Restaurant Casablanca	MEXICAIN $

			(%773-732-22-74 ; www.casablancatula.com ; Hidalgo 114 ; plats 50-130 $M ; h7h-21h). Plutôt aseptisé, le Casablanca sert la plupart des standards de la cuisine mexicaine, ainsi qu’un bon buffet (de 13h à 18h). Jouxtant le zócalo, c’est l’un des rares établissements du centre-ville où l’on peut s’asseoir, ce qui attire autant les hommes et les femmes d’affaires que les voyageurs. Accès au Wi-Fi.

			Mana	VÉGÉTARIEN $

			(%773-100-31-33 ; Pasaje Hidalgo 13 ; menú del día/buffet 50/70 $M ; h8h-17h dim-ven ; v). Modeste restaurant végétarien réputé pour son généreux menú del día avec pain complet, soupe de légumes et pichet de lait d’avoine. Également : burgers végétariens, taquitos, quesadillas, soupes et salades. Tout est frais, copieux et fait maison.

			8	Depuis/vers Tula

			La gare routière de Tula (Central de Autobuses Tula ; Xicoténcatl 14) se situe à 3 rues en aval de la cathédrale. Des bus 1re classe Ovnibus  (%800-839-21-30 ; www.ovnibus.com.mx) circulent depuis/vers le Terminal Norte de Mexico (135 $M, 1 heure 45, toutes les 40 min) et directement depuis/vers Pachuca (126 $M, 1 heure 15, toutes les 40 min). Une liaison avec Querétaro est assurée par Primera Plus (234 $M, 2 heures 15, 8/jour).

			8	Comment circuler

			Si vous arrivez à Tula en bus, sachez que la marche est le meilleur moyen de vous déplacer. Pour rejoindre le zócalo (appelé localement “El Jardín”) depuis la gare routière, tournez à droite dans Xicoténcatl, puis tout de suite à gauche dans Rojo del Río et parcourez 2 pâtés de maisons jusqu’à Hidalgo. Tournez à droite dans Hidalgo, qui débouche sur la Plaza de la Constitución et le Jardín de Tula, la place principale de Tula.

			Pour atteindre la Zona Arqueológica, continuez à droite sur 200 m le long de la Calle Zaragoza jusqu’au pont sur la rivière, puis prenez un taxi colectivo (8,50 $M, 10 min) jusqu’au magasin Oxxo qui se trouve devant la zone. Pour le retour, les taxis partent également de cet endroit. L’entrée secondaire du site, au sud, est fermée.

			Sachez enfin qu’il n’y a pas d’empaque (consigne) à la gare routière.

				Teotihuacán

			%594  /  ALTITUDE : 2 300 M

			La majestueuse “Cité où les dieux sont nés” est le plus grand site archéologique de toute la Méso-Amérique – et le plus visité de la région. Son urbanisme parfait témoigne de l’étonnante sophistication de la civilisation de Teotihuacán, qui fut un temps la plus vaste cité du Mexique et la capitale du plus grand empire précolombien.

			Située dans un cirque montagneux du Valle de México, à 50 km au nord-est de la capitale, Teotihuacán (%594-956-02-76 ; www.teotihuacan.inah.gob.mx ; entrée/parking 70/45 $M ; h9h-17h ; p ; gdirection Los Pirámides depuis le Terminal Norte de Mexico) est connue pour ses imposantes Pirámides del Sol y de la Luna (pyramides du Soleil et de la Lune) qui surplombent les vestiges de l’ancienne métropole.

			Si l’ancienne Teotihuacán couvrait plus de 20 km2, la plupart des vestiges bordent la Calzada de los Muertos, une longue chaussée pavée, sur environ 2 km.

			Histoire

			L’importance majeure de Teotihuacán dans le Mexique préhispanique en fit un puissant pôle d’attraction pour les différentes tribus du Sud. Leur installation aboutit à une division de la ville en quartiers fondés sur des critères de ségrégation.

			Le plan en damier de la cité fut conçu au début du Ier siècle, et la Pirámide del Sol, construite sur une ancienne grotte-sanctuaire, fut achevée en 150. Le reste de la cité fut édifié entre 250 et 600. Des facteurs sociaux (des études génétiques menées en 2015 ont montré que des tensions existaient entre les différentes cultures et les classes sociales qui composaient la cité), environnementaux et économiques précipitèrent son déclin, puis sa chute au VIIIe siècle.

			Teotihuacán était divisée en quartiers par deux grandes avenues qui se croisaient près de La Ciudadela (la Citadelle). L’axe nord-sud est la fameuse Calzada de los Muertos (chaussée des Morts), ainsi appelée par les Aztèques qui croyaient que les grands édifices qui la bordaient étaient des tombeaux édifiés par des géants pour les premiers souverains. Les édifices les plus importants sont caractérisés par un style talud-tablero, avec une succession de sections inclinées (talud) et verticales (tablero) sur les plans ascendants des constructions en gradins. Ils étaient souvent chaulés et peints de couleurs vives. La majeure partie de la ville se composait de domaines résidentiels, dont certains ornés d’élégantes fresques.

			Plusieurs siècles après sa chute, Teotihuacán demeura un lieu de pèlerinage pour les souverains aztèques, qui croyaient que tous les dieux s’étaient sacrifiés à cet endroit pour que la course du Soleil puisse se poursuivre au début du “Cinquième Monde”, habité par les Aztèques. Le site est toujours un important lieu de pèlerinage : des milliers d’adeptes du New Age affluent chaque année pour célébrer l’équinoxe de printemps (19-21 mars) et pour s’imprégner des énergies mystiques censées y converger.

			1	À voir

			oPirámide del Sol	SITE ARCHÉOLOGIQUE 

			(Pyramide du Soleil). Avec 70 m de haut et 222 m de côté, la pyramide du Soleil est la troisième plus grande au monde après celle de Kheops en Égypte (qui est également un tombeau, contrairement aux temples de Teotihuacán), et celle de Cholula. Construite vers 100 avec 3 millions de tonnes de pierres sans outils métalliques, animaux de trait ni roue, elle se dresse du côté est de la Calzada de los Muertos. 

			 Les Aztèques croyaient qu’elle était dédiée au dieu du Soleil, ce qui se vérifia en 1971 avec la découverte d’un tunnel de 100 m menant d’un point proche du côté ouest de la pyramide à une grotte sous son centre, où furent trouvés des objets religieux. Les experts estiment que le Soleil était vénéré à cet endroit avant la construction de la pyramide et que les habitants considéraient cette grotte comme le lieu de l’origine de la vie.

			À l’apogée de Teotihuacán, le plâtre recouvrant la pyramide était peint en rouge vif, ce qui devait lui donner un aspect saisissant au coucher du soleil. Du haut des 248 marches (à escalader prudemment à la corde), la vue englobe toute l’ancienne cité.

			Pour l’ascension de la Pirámide del Sol, les gros sacs à dos ne sont pas autorisés et les enfants doivent être accompagnés d’un adulte.

			
				
					[image: ]
				

			

			o Pirámide de la Luna	SITE ARCHÉOLOGIQUE

			(Pyramide de la Lune). La pyramide de la Lune, implantée à l’extrémité nord de la Calzada de los Muertos, est moins imposante, mais plus gracieuse que la pyramide du Soleil. Elle fut achevée vers l’an 300. Bâtie sur un  sol plus élevé, elle culmine presque à la même hauteur que la pyramide du Soleil, et la gravir permet de prendre toute la mesure du caractère imposant de son homologue stellaire. Son sommet est aussi l’endroit idéal pour photographier l’ensemble de Teotihuacán.

			La Plaza de la Luna, devant la pyramide, est un bel ensemble de 12 plateformes de temple. Des experts attribuent un symbolisme astronomique au nombre 13 (12 plateformes, plus la pyramide), un nombre clé dans le calendrier rituel méso-américain. L’autel au centre de la place aurait été le site de danses religieuses.

			Calzada de los Muertos	SITE

			(Chaussée de la Mort). Du temps de sa splendeur, la Calzada de los Muertos devait éblouir ses habitants. Elle est aujourd’hui l’artère reliant les principales curiosités de Teotihuacán. De la porte n°1, on la rejoint devant la Ciudadela. Sur 2 km en direction du nord, l’avenue est bordée des anciens palais de l’élite de Teotihuacán et d’autres monuments majeurs, comme la Pirámide del Sol. La Pirámide de la Luna se dresse à l’extrémité nord.

			oTemplo de Quetzalcóatl	SITE

			(Pyramide du Serpent à plumes). Troisième plus grande pyramide de Teotihuacán, c’est aussi la plus décorée. Les 4 degrés restants (sur 7 à l’origine) du Templo de Quetzalcóatl sont ornés de sculptures impressionnantes. Sur les sections tablero (verticales), le dieu serpent à plumes alterne avec une créature à deux crocs, qui serait le serpent de feu, porteur du Soleil dans son périple quotidien à travers le ciel. Dans les orbites aujourd’hui vides étincelaient jadis des yeux en obsidienne. Sur les plans inclinés (talud) figure le serpent à plumes de profil.

			Le terrible serpent à plumes est un prédécesseur du dieu aztèque ultérieur Quetzalcóatl. Certains experts voient dans les sculptures du temple une représentation de la guerre, d’autres les interprètent comme étant l’image de la création du temps.

			La Ciudadela	SITE

			(Citadelle). On pense que ce vaste ensemble de forme carrée était la résidence du chef suprême de la ville, et que ses salles étaient le centre administratif de la cité. Quatre murs épais surmontés de 15 pyramides entourent une immense esplanade dont le monument principal, à l’est, est le Templo de Quetzalcóatl, une pyramide édifiée vers 250. Ces pyramides représentaient des montagnes dans le cadre de rituels qui consistaient à inonder délibérément l’esplanade, symbole du monde des vivants.

			Les restes de 137 personnes ont été retrouvés sous le temple et aux alentours. On a pu établir, au moyen de tests ADN, qu’il s’agissait d’hommes et de femmes amenés de diverses parties de la Méso-Amérique pour être sacrifiés ici.

			En 2003, de fortes pluies ont creusé un gouffre sous La Ciudadela, révélant à 17 m sous terre un tunnel garni d’impressionnants paysages miniatures représentant l’au-delà : des décorations en pyrite dessinaient un ciel de nuit étoilé et des bassins de mercure symbolisaient des lacs. On y trouva quantité de trésors rituels, dont des cristaux en forme d’yeux, des jaguars sculptés et des dents de crocodile en diorite.

			Museo del Sitio	MUSÉE

			(Museo de Teotihuacán ; %594-958-20-81 ; h9h-16h30). Juste au sud de la Pirámide del Sol, le musée du Site constitue une bonne halte en milieu de journée. Le musée présente de manière intéressante des objets et des fresques. De vrais squelettes enterrés dans le sol permettent de mieux comprendre les croyances anciennes sur la mort et l’au-delà. Informations en espagnol et en anglais.

			À proximité, on trouve le Jardín Escultórica (un charmant jardin de sculptures comportant des objets de Teotihuacán), un jardin botanique, un snack-bar, des tables de pique-nique, des toilettes publiques et une librairie vendant des souvenirs de qualité.

			Palacio de Tepantitla	PALAIS

			La résidence du prêtre, à 500 m au nord-est de la Pirámide del Sol, abrite la plus célèbre fresque de Teotihuacán, le Paradis de Tláloc. Le dieu de la Pluie Tláloc est représenté accompagné de prêtres, avec d’autres personnes et des animaux, notamment des poissons, à proximité. Au-dessus se trouve le sinistre portrait de la Grande Déesse de Teotihuacán, une divinité de l’Obscurité et de la Guerre, pense-t-on, souvent représentée en compagnie de jaguars, de chouettes et d’araignées – des animaux de l’Inframonde. Observez son nez crochu et ses boucliers décorés de toiles d’araignée.

			Museo de la Pintura Mural Teotihuacana	MUSÉE

			(%594-958-20-81 ; inclus dans le billet pour le site de Teotihuacán ; h9h-16h30). Ce beau musée  présente des peintures murales de Teotihuacán, ainsi que des reconstitutions de celles que l’on découvre dans les ruines.

			Palacio de Quetzalpapálotl	PALAIS

			Près du coin sud-ouest de la Plaza de la Luna, le palais du Quetzal Papillon aurait été la demeure d’un grand prêtre. Des restes d’ours, de tatous et d’autres espèces exotiques, utilisés dans la cuisine ou pour les rites, ont été retrouvés ici, signe que le lieu était fréquenté par les membres de la haute société, seuls susceptibles de consommer pareils animaux.

			Le Palacio de los Jaguares (palais des Jaguars) et le Templo de los Caracoles Emplumados (temple des Escargots à plumes) se situent derrière et en contrebas du Palacio de Quetzalpapálotl. Les murs inférieurs de plusieurs salles autour du patio du Palacio de los Jaguares conservent des fragments de peintures figurant le dieu Jaguar soufflant dans des conques et priant le dieu de la Pluie Tláloc. Des fresques plus complètes sont conservées au Museo del Sitio.

			Le patio du Palacio de los Jaguares donne accès au Templo de los Caracoles Emplumados, un édifice désormais souterrain du IIe ou IIIe siècle. Les sculptures sur sa façade représentent de grands coquillages, servant peut-être d’instruments de musique.

			Palacio de Tetitla et Palacio de Atetelco	PALAIS

			Un groupe de palais se situe à l’ouest du secteur principal de Teotihuacán, à plusieurs centaines de mètres au nord-ouest de la Porte n°1. Nombre des peintures murales, découvertes dans les années 1940, sont bien conservées ou restaurées, et parfaitement compréhensibles. Dans le vaste Palacio de Tetitla, 120 murs comportent des peintures murales représentant notamment Tláloc, des jaguars, des serpents et des aigles. À 400 m à l’ouest, le Palacio de Atetelco possède d’expressives peintures murales de jaguars ou de coyotes (originales ou restaurées) dans le Patio Blanco, à l’angle nord-ouest.

			À 100 m au nord-est, le Palacio de Zacuala et le Palacio de Yayahuala, deux énormes enceintes, servaient sans doute de quartiers d’habitation. Séparés par les allées d’origine, ils comprennent de nombreux patios et pièces, mais peu d’entrées.

			z	Fêtes et festivals

			oExperiencia Nocturna	SON ET LUMIÈRE

			(Expérience nocturne ; www.ticketmaster.com.mx ; site de Teotihuacán ; 390 $M ; h18h30 lun, ven et sam jan-juin, nov et déc). Un spectacle nocturne impressionnant où lumières et vidéos colorées dansent au rythme d’une bande-son sur les pyramides du Soleil et de la Lune, à Teotihuacán. Bien que d’un goût un peu douteux, cette “expérience nocturne” de 45 minutes donne un aperçu remarquable de la flamboyante splendeur originelle des pyramides. Les séances sont sporadiques et les billets s’écoulent rapidement. Mieux vaut donc se renseigner sur le site Internet régulièrement, et plusieurs mois à l’avance.
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